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M. Adolphe Jodoini avait commeixé sa r-d iaile aui g-uist-
ininaire, avec les cuirés dui diocèse; il adû fla qunitter pou rse ren-
dIre, à lHôtel-Dieu où il a rendu le dernier so.i il luntdi le 31
août.

M. A. <lodoin était nié à Boiiîcheriville le -29 juin 1S .6, t-t avait
étél ordonné prêtre le 30O octcubre 1861î. Après avoir été vic-tire à
S;.,Jelî ne, il rut nommé cuiré. à Or-mstown, et transféré qnt-1.1tue
temps plis tard 't."t-Sauvetir dcs Montagnes où il exerrça le mi-

jitê iiF 1qt uà* sa mnort..
1,es r-este-s moi-tels de M. J odoin ont été tranispi)rtés à St S t-

Vaiir mar-di, et 1-s fuinérailes o-it eti lieu dans l'église parois-
sialec le lende-main. Le service a été c-hanté pli. MJ. Laraméî-,,
couisin du défunt; M. J. Louiergan 7ervait comme ldiacre et le R.
P>. B3oit hett comme souls-diac-e.

îM. le chanoine L'±b'auc r--présentait Mneger 'rlv
qiu , retenu~ à la seco.nde retraite ptstrja'e.

L-i pitoisse toat entière présente à l'office, témoig-nait
de ba douleur et de ses regrets. .1. ,Joduin, en efret, par sai doit-
Ceurl sont dé'otieinent et l'ensenmble de ses Vt 1-tuis sacesid ta'es
ts'etait ga ;lié 1 estLimie des f imil's d-e S:Sunu qui lui g r-
d !u:it un wo.ivenir reconnaissant et ail cieux.

LES FETES LAIQUES DU DIMANOH!,

Dans le b.it d'aurazclicî- le's fidèb-s à lgisdit un1 journal
parisien, depuis dix ans 1 -s rî-ainc:F-iiiçonis multiplient. systénil ai-
qtiiif-nil, chaqile diniatich., les fêtes for-aines, les concours de

g v ma~îs, 'orpéon , d. pomicuerý, ec. C'est un pl in ar,èîé,
'est un co~Ita-m etcondiîi on ne vent, pas que l'ouvrier,
- pi Lit bourgeois pi%. nuie par-t aux (êtes, aux solennités religieu-

c's t proflte du dimanche pouir orienter ant moins ni e fois par
seinaine son1 .lmu, Ters Dieu. Les devoirs publics s-: coalisent avec
l-s Loges pour prévtipite- l'homme du peuple dans un toutibi Ioti
de div~ertissv-ments stupides, qui liéltiu rdissentL et lempèclient de

reme sur li-mêm le. G*esi ainsýi ij-în l:a lanli-îîe dcu 1- capiia-ý.
s - trouve ia l>< le' inris eciva liai par de~s iliai rs (le pauvres
" lis s( liii is par- le prîogr-amnmei. dus fètus. de, là, c s vt-rti îieu.x

ît~oi<el'-iitti1 de ;-oyagL'ul-S dans les iVWii-i.


